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Guatemala - 28/04/2006

Un tableau pour honorer Fr. Moisés Cisneros

Son souvenir demeure vivace à Chichicastenango 
Quinze ans après la mort du Fr. Moisés Cisneros Rodriguez, au Guatemala, le peintre Goyo Domínguz González, connu parmi nous comme le peintre de saint Marcellin, a créé un beau tableau qui résume la vie du Fr. Cisneros. On le voit avec son visage calme et son regard réfléchi, entre Jésus et Marie, puis on voit les personnes que le frère a servis et aimés : les enfants et les jeunes. Tout cela est peint avec des coloris généreux qui reflètent la culture où Fr. Moisés a exercé son apostolat.

Il a été assassiné à l'École mariste du Guatemala. Il était né à Quintana de Raneros, Leon (Espagne). Il a débuté son apostolat à l'école San Alfonso. Puis, il a laissé un bon souvenir au Lycée Salvadoreño de Barcelone et dans sa communauté d’Atehuán. Lorsqu’il a été assassiné dans son bureau, il était directeur de l’École Mariste du Guatemala, dans la zone 6. Il avait d’ailleurs fondé la communauté de Chichicastenago.

Il nous a laissé le souvenir de son dévouement et de son engagement envers les gens simples d’Ateos, de Chichi et de la zone 6, de son aimable préoccupation pour les jeunes frères de sa communauté, de ses 25 années d’apôtre de l'enfance et de la jeunesse en Amérique centrale et de sa fidélité jusqu'à la mort en vivant ces paroles de l’Évangile : «Si le grain tombé en terre meurt, il porte du fruit en abondance.»

Maison générale - 27/04/2006

Présentation d’Archivum à l’Administration générale

Un logiciel pour gérer les archives de l’Institut 
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Le besoin de mettre à jour les archives de la Maison générale a exigé une réflexion de la part du Conseil général durant ses réunions plénières de novembre 2002. Depuis lors, ce sujet a parcouru un long et tortueux chemin pendant près de quatre années jusqu'à sa présentation publique à l’Administration générale le 11 avril 2006.

Dans un premier temps, il a fallu mettre à jour les nombreux documents en attente de classification définitive, en recourant aux services d’une entreprise spécialisée pour qu'elle évalue nos besoins et indique le travail à faire en proposant diverses solutions. 

Durant ce temps, Fr. Josep María Soteras a présenté au Conseil général le travail d'aménagement des archives de la Province de l'Hermitage où on avait adopté un logiciel d'origine américaine Documentum, adapté par une entreprise de Madrid.

La conclusion d’une étude minutieuse des opérations de ce logiciel par les membres du Comité des archives de la Maison générale a été d’adopter ce logiciel. Il faut savoir qu’en plus de gérer les dossiers historiques de l'Institut, ce logiciel peut également gérer les documents habituels de l'Administration avant qu’ils soient versés aux archives.

En février 2004, le Conseil général a approuvé l'achat du logiciel Documentum pour gérer non seulement les archives mais aussi les autres documents de l'Administration générale.

La province de l'Hermitage a alors offert à l'Institut d’adapter le logiciel aux besoins non seulement de l'Administration générale mais à ceux de toutes les unités administratives qui voudraient participer au projet, et de développer l’équipement pour répondre à ces nouveaux besoins. De plus, la Province de l'Hermitage a offert de payer toutes les dépenses pour ce travail.

En août 2004, le Conseil général a profité de l'offre généreuse de la Province de l'Hermitage et, depuis lors, on a intensément travaillé pour que cet outil réponde aux besoins de l'Institut.

Durant la dernière Conférence générale au Sri Lanka, on a informé les Provinciaux et les Supérieurs de District de ce nouvel instrument et on leur a offert de l’utiliser gratuitement. L'initiative a été favorablement accueillie et plusieurs se sont dits intéressés.

À partir de ce moment, on a commencé à personnaliser ce logiciel sous le nom d’Archivum pour l’adapter aux besoins de l’Administration générale, tout en restant ouvert à la possibilité d’y inclure les Provinces qui en font la demande.

La plupart des usagers accèdent au système par une page web. Ils peuvent travailler en plusieurs langues et sa configuration permet d'inclure directement des documents numériques ou de les mettre en numérique s’ils ne le sont pas. L’usager peut accéder aux archives en s’enregistrant avec un mot de passe. Certains usagers auront le droit d’organiser les documents produits quotidiennement dans l'Institut ou les Provinces.

Plusieurs provinces ont déjà manifesté leur intention de participer au projet et étudient la façon de joindre le système. C’est dire que bientôt des personnes pourront consulter non seulement les documents publics des archives de Rome, mais aussi ceux des Provinces liées au système, toujours selon des garanties de sécurité.

La mise en œuvre de ces nouvelles techniques prévoit aussi un calendrier de formation pour tous les utilisateurs de l'Administration générale, frères et laïcs, au cours des prochains mois.

Algérie - 26/04/2006

19 personnes de différentes cultures qui ont aimé l’Algérie

Les martyrs de l’Église d’Algérie 
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Fr. Giovanni Bigotto, responsable de la Postulation mariste pour les causes des saints a publié un opuscule sur les martyrs de l’Église d’Algérie qui offre une petite biographie d’un groupe de 19 martyrs appartenant à huit congrégations et cultures différentes. Ils ont été des serviteurs passionnés de l'Église pour les gens d'Algérie, un peuple simple, où ils ont tissé de nombreux liens d’amitié. Ils étaient humbles et bons; le Seigneur irradiait leurs cœurs, leurs vies, leur silence. Ils témoignaient de leur foi, la foi de ceux qui préparent le dialogue dans la prière.

Leurs noms sont: Henri Vergès, mariste, Sr Paul-Hélène Saint-Raymond, des Petites Sœurs de l’Assomption, Sœurs Esther Paniagua Alonso et Caridad Álvarez Martín, Agustiniennes missionnaires, les Pères Jean Chevillard, Alain Dieulangard, Charles Deckers, Christian Chessel des Missionnaires d’Afrique, appelés autrefois Pères Blancs, Sœurs Jeanne Littlejohn (Angèle-Marie), Denise Leclercq (Bibiane) des Sœurs de Notre-Dame des Apôtres, Sr Odette Prévost, des Petites Sœurs du Sacré-Cœur, les sept frères trappistes de Tibhirine : Dom Christian de Chergé, Luc Dochier, Christophe Lebreton, Michel Fleury, Bruno Lemarchand, Célestin Ringeard, Paul Favre-Miville et Mgr Pierre Claverie, dominicain et évêque d’Oran.

Ils forment une belle icône de l’Église d’Algérie : petite, composée seulement d’une certaine de milliers de fidèles dispersés dans quatre diocèses : Alger, Oran, Laghouat et Constantine-Hippone. L’Église y vit dans la pauvreté car elle a perdu toute sa puissance sociale et son faste ; elle nourrit sa vie d'amour et de service. Ainsi purifiée et sans ambitions, elle voudrait être un point de départ pour le dialogue avec l’islam. 

La petite Église d’Algérie est consciente de vivre une mission prophétique, de créer pour demain un climat de dialogue tranquille entre la foi chrétienne et la foi musulmane, avec la certitude que nous sommes tous enfants de Dieu, l’œuvre de ses mains, et que ses enfants parviendront un jour à se reconnaître comme frères. 

Pour la grande majorité des musulmans algériens, l’Église représente une foi distincte mais dont la présence est une occasion pour valoriser leur propre identité et apprendre à respecter l’autre. 

L’Église d’Algérie n’oublie pas qu’elle est l’héritière de Tertullien, des saints Augustin et Cyprien, de tous ces êtres radieux qui, avec la lumière de leur parole et de leur exemple, ont préparé des temps meilleurs. Le prophétisme de la petite Église d’Algérie illumine l’histoire que l’on entrevoit à l’horizon. Le sang des martyrs chrétiens répandu avec celui d’un grand nombre de frères musulmans est une supplique passionnée intercédant pour que notre humanité soit plus accueillante, plus tolérante, plus humaine, et qu’elle sache toujours, dans sa diversité, rendre gloire à Dieu.

Brésil - 26/04/2006

L’Université pontificale catholique de Rio Grande do Sul accueille une rencontre latino-américaine

Éducation supérieure catholique et mondialisation en Amérique latine 
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Du 6 au 8 avril, les défis et les possibilités de l'Éducation supérieure catholique dans un monde globalisé ont été l'objet des discussions et des réflexions de 70 directeurs d'universités catholiques de différents pays d'Amérique latine et des Caraïbes, à la PUCRS (Université dirigée par les Frères Maristes de Porto Alegre, Brésil). La rencontre, organisée par la Fédération internationale des Universités catholiques (FIUC), a eu comme sujet central : De Rome à Porto Alegre 2002-2006 - Éducation supérieure catholique et mondialisation en Amérique latine. L'objectif a été de continuer à approfondir un débat commencé il y a quatre ans au Vatican, en faisant ressortir les conséquences de la mondialisation, surtout dans les nations latino-américaines.

L'événement a réuni le Directeur de la PUCRS, Fr. Joaquim Clotet, le Président de la Fédération Internationale des Universités catholiques (FIUC), Professeur Jan Peters, le Secrétaire de la Congrégation pour l'Éducation catholique, représentant le Saint-Siège Mgr Vicenzo Zani et de Mgr Guy-Réal Thivierge, Secrétaire général de la FIUC.

« L'université doit ouvrir des chemins pour que le monde soit non seulement plus sage, mais aussi plus juste, » a dit l'assesseur académique du Réseau mondial des Universités pour l’innovation (Guni), le Cubain Francisco López Segrera. 

Le Directeur de la PUCRS, Fr. Joaquim Clotet, a déclaré que l'événement peut se résumer en un mot : « défi » et il a invité les directeurs à être pratiques. Il a proposé que les institutions commencent ou perfectionnent des activités de solidarité avec leurs étudiants. « Les Étudiants des universités catholiques sortiront avec deux diplômes : un professionnel et un autre de citoyen engagé pour la justice. » Il a aussi suggéré que les universités réalisent ou perfectionnent des actions de formation sociale avec les professeurs, qui sont en contact direct avec les étudiants. 

Brésil - 24/04/2006

Province du Brésil Centre-Nord 

Tous ensemble dans une même direction 
Du 23 au 25 mars, a eu lieu à Brasilia la première rencontre des supérieurs de communautés et des économes locaux en 2006. Environ 40 frères représentaient 28 communautés de la Province Brésil Centre-Nord autour du Fr. Claudino Falchetto, Provincial, et de ses cinq Conseillers. 

L'ordre du jour prévoyait des sujets importants pour la vitalité apostolique de la Province et, surtout, pour la vie des communautés religieuses. Le Frère Provincial a introduit la dynamique de la rencontre par une réflexion sur le leadership dans la vie religieuse à partir de la figure biblique de Moïse. On a aussi pris le temps d’écouter les Conseillers responsables de la gestion de la solidarité et de la Commission de la spiritualité. La présentation du travail prévu pour l’Assemblée internationale de la Mission mariste a été très importante pour les participants ainsi que la présentation d’un plan stratégique pour la Province. 
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L'accueil mutuel a été apparent durant toute la réunion et a permis aux frères de développer des relations fraternelles dans l’ouverture au dialogue pour parler des aspects administratifs qui ont aussi leur importance pour dynamiser la Province. 

Encore une fois les frères ont réaffirmé leur disposition à cheminer, selon le slogan du triennat, « tous ensemble dans une même direction » pour la mission qu’ils ont reçue de moderniser le cœur et la charisme de Marcellin dans toute la Province, afin de créer un espace de vie et de la création pour tous, surtout les enfants et les jeunes qui sont pauvres.

Haïti - 21/04/2006

Les premiers frères de la « Mission ad gentes » sont en place

Frères missionnaires en Haïti 
Le 30 mars 2006, deux frères du Malawi, Evaristus Kasambwe et Anthony Njolovi sont arrivés à Port-au-Prince, puis à Jérémie pour rejoindre un groupe de Frères Maristes et de postulants enthousiastes. Des rafraîchissements, des décorations et un mot de bienvenue avaient été préparés pour l’accueil. Les deux missionnaires ont répondu par des paroles de remerciement avant le chant du Salve Regina qui a terminé la soirée. Puis, les deux nouveaux venus ont pu passer leur première nuit en Haïti.

Leur voyage avait commencé il y a longtemps. Anthony avait été invité à joindre l’équipe de formation du Postulat d’Haïti et avait généreusement accepté. Il y avait un petit problème : il devait d’abord améliorer sa connaissance de la langue française. On avait pourtant besoin de quelqu’un immédiatement. On a alors demandé à Evaristus de contempler faire partie de l’équipe de formation pour une année, pendant qu’Anthony suivrait des cours de français et participerait aussi à la première session d’orientation à Davao City, Philippines, d’août à décembre 2006. Evaristus a accepté.

Ils ont débuté les longues démarches pour entrer dans le pays. Ils devaient s’envoler pour un pays tiers et obtenir un visa de transit. Grâce à la ténacité du Fr. Andrew Fournier du Malawi, ils ont pu finalement obtenir leurs visas. Ils ont alors commencé ce voyage de cinq jours qui allaient les conduire en Haïti.

Fr. Evaristus, 43 ans, appartient à la Province d’Afrique Australe (Malawi). Il a prononcé ses premiers vœux en 1987 et ses vœux perpétuels en 1993. Il a été enseignant, directeur, et il est à présent conseiller du secteur. Il a travaillé en formation dans sa province. Fr. Anthony, 42 ans, a fait sa première profession en 1991 et sa profession perpétuelle en 1998. Il appartient aussi à la Province d’Afrique Australe (Malawi). Il a enseigné et travaillé en formation.

Ainsi, nos premiers frères de la « Mission ad gentes » sont en place. Bien que le centre d’intérêt de la mission ad gentes soit surtout l’Asie, certaines provinces avaient déjà demandé de l’aide, avant que le projet de mission ad gentes soit mis en place et des frères leur avaient été promis. C’est grâce à la générosité d’Evaristus, d’Anthony et de leur province que tout cela a pu se réaliser. Nous leur souhaitons bonne chance et beaucoup de bénédictions divines alors qu’ils débutent leur passionnant travail en Haïti.

Syrie - 19/04/2006

Le journal Aljamahir parle des Frères Maristes

Les Maristes et la culture musulmane 
Aljamahir est l’unique journal de la ville d’Alep. Dans son édition du mardi 4 avril 2006, le journal publie un article intitulé : « Les Maristes et la culture musulmane ».

L’auteur de cet article est Georges Mrayati, papa des jeunes membres de nos différentes activités apostoliques.

Nos jeunes ont voulu participer à leur façon aux différentes activités célébrées à Alep: « Capitale en 2006 de la Culture islamique. »

Le journal, et pour la seconde fois de l’histoire moderne de la Syrie, parle des Frères Maristes, de leurs jeunes, de leurs activités éducatives, et leurs engagements comme citoyens pour le développement de leur ville.

Voici quelques extraits de l’article :

« Pour ceux qui l’ont oublié parmi la population d’Alep, il existe une communauté qui vit juste à côté de l’université, dans une annexe des locaux d’un collège longtemps considéré comme un phare de science, d’éducation et de spiritualité, puisqu’il a formé des centaines d’élèves qui occupent sur la scène internationale et locale des postes clés.

Dans le temps, le collège s’appelait, Collège des Frères Maristes, et aujourd’hui il s’appelle Collège de la Fraternité. Après la saisie des écoles en 1967, quelques frères sont restés. Ils ont célébré en 2004 le centenaire de leur arrivée à Alep. Cette communauté poursuit avec discrétion et patience sa mission spirituelle, sur les pas du fondateur saint Marcellin Champagnat, ami des jeunes, selon la spiritualité mariste. Ils ont ouvert les portes de leur maison à des dizaines de jeunes gens qui ont choisi l’engagement social auprès des pauvres et des nécessiteux. Des jeunes bénévoles engagés pour le bien de l’Église, de la société et du pays.

Nous n’oublions pas la campagne de propreté menée par ces mêmes jeunes dans différentes rues de la ville.

Les jeunes ont été invités à un grand rallye de culture islamique organisé par leurs responsables dans lequel ils ont développé leurs connaissances en employant tous les moyens : recherche sur Internet, contact avec des amis musulmans et référence à leur propre connaissance. 

Nous félicitons les Frères Maristes et leurs jeunes. Par leur initiative, ils forment des jeunes chrétiens et musulmans, à construire ensemble une civilisation fidèle aux principes et ouverte aux autres, disposés à bâtir le pays en comptant sur Dieu. »

Afrique Centre-Est - 18/04/2006

Avec le Frère Seán nous avons vécu la communion avec tout l'Institut

Un temps de grâce pour la Province d'Afrique Centre-Est 
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Au moment où nous nous préparons pour notre deuxième chapitre provincial, le Frère Supérieur général a rendu visite à la Province d'Afrique Centre-Est du 11 au 18 mars 2006.

En sept jours, le Frère Seán a été dans six communautés, dans quatre pays. À Mwanza (Tanzanie), il a rencontré les frères du Kenya et de la Tanzanie avec les postulants à Mwanza, à Kigali il a rencontré les novices puis il a continué le voyage vers Goma où il a rencontré les frères des communautés du Rwanda, de Bobandana et de Goma (Est RDC). Le voyage s'est étendu sur Kisangani où les communautés de Kindu et Kisangani l'attendaient, puis il a poursuivi sa visite à Kinshasa où il a rencontré les deux communautés de la capitale de la République Démocratique du Congo. Les Frères de la Centrafrique n'ont pas pu se rendre à Kinshasa où ils étaient vivement attendus. Ce sont malheureusement les seuls frères de la Province qu'il n'a pas pu rencontrer.

Avec le Frère Seán, nous avons vécu la communion avec tout l'Institut et il nous a aidé à relire notre vie mariste dans notre contexte. Nous avons réfléchi et échangé sur l'identité, la mission et le partenariat avec les laïcs. Nous avons vécu un temps de renouveau. Chaque groupe rencontré est resté avec la détermination de répondre concrètement à l'appel du 20e Chapitre général à centrer nos vies et nos communautés sur Jésus Christ, comme Marie, passionnément et avec enthousiasme.

Le Frère Seán était suivi des Frères Maurice et Théoneste, Conseillers généraux, arrivés dans la Province pour la visite canonique. Ils ont aidé les frères à réfléchir sur trois thèmes qui nous tiennent à cœur : la communauté, les vocations et la persévérance, et l'usage évangélique des biens. Ils ont clôturer la visite pendant le chapitre provincial qui a eu lieu à Nairobi du 9 au 12 avril. 

Fr. Eugène Kabanguka

Espagne - 18/04/2006

BIS et SED se rencontrent pour partager des projets et des idées

Solidarité mariste 
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Alors que le Fr. César Henriquez poursuit une 3e semaine de formation sur le fonctionnement de l’ONU à Genève, les autres membres du personnel du BIS se sont rendus en Espagne pour rencontrer le SED, l’ONG mariste d’Espagne. Cet événement annuel a normalement lieu en décembre, mais il avait été reporté à cause des changements en personnel au BIS. Angela Petenzi, la nouvelle coordinatrice des projets, a débuté son travail au BIS en janvier. Après s’être familiarisée avec le monde mariste pendant trois mois, nous avons estimé que le temps était venu pour une rencontre avec le SED.

Cette rencontre annuelle était aussi une première pour Sara Panciroli, notre assistante à l’administration. Après une année au BIS, il était important pour elle de rencontrer les membres du SED pour se familiariser davantage avec ses méthodes de travail. Le BIS avait été sans coordinateur de projet pendant environ un an. Ce fut Sara et le Fr. Dominick qui se sont occupés de la correspondance avec les responsables de projets et les donateurs, avant l’arrivée d’Angela qui travaillait auparavant pour le Volontariat international salésien.

La rencontre a permis aux personnels du BIS et de SED de revoir leurs listes de projets, de discuter d’éventuelles collaborations et de sujets d’intérêt commun. Nous avons aussi parlé de nos différences et de nos limites. Le SED est une ONG reconnue par le gouvernement espagnol, ayant donc accès au financement public. Il a ses propres statuts concernant la prise des décisions, l’acceptation et la coordination de projets et la tenue de ses livres, en accord avec les lois qui régissent les ONG espagnoles.

Par contre, le BIS n’est pas une ONG, mais un bureau de l’Administration générale. Il n’a pas de fonds propres. Il dépend du Conseil général pour son financement et ses statuts. Il assiste le Conseil général et les autres bureaux de l’Administration générale, les Provinces et les Districts avec des subsides pour microprojets, en pilotant des projets auprès d’organismes bienfaiteurs et en fournissant du matériel d’information et d’animation.

La visite au SED a permis au personnel du BIS de rencontrer deux ONG madrilènes qui nous ont aidés lors de récents projets : MANOS UNIDAS et FERE. Les frères en Inde ont pu obtenir un montant de € 75.572 de la commune de Castilla-La Mancha par l’intermédiaire de FERE. Une nouvelle école a été terminée en décembre 2005 à Mangamanuthu pour 300 élèves de la caste des intouchables. En septembre, MANOS UNIDAS a accordé un montant de €16.633 à l’école La Valla au Cambodge. Cette dernière est une œuvre de la Province de Sydney pour les jeunes handicapés. Le don a permis d’améliorer la ferme et les ateliers, ce qui permettra aux jeunes d’apprendre un métier et de développer leurs habilités.

Bulletin mariste
Internet
· Bullettin mariste 242 - 05.04.2005
Message du Saint-Père Benoît XVI aux jeunes du monde à l’occasion de la XXIe Journée Mondiale de la Jeunesse, 2006
· Bullettin mariste 243 - 18.04.2005
Message de Pâques de Benoît XVI et de Seán Sammon
· Bullettin mariste 244 - 27.04.2006
Nouvelles
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